. deviner, car en verité cela m’inquiete de

S fcavoir qu’ils font 1a-haut , dans cette Lu.
S ne que pous voyons, & dene pouvolr pas
- % nousfigurer comment ils font faits,.Et pour-
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quoy , répondis- je, n’avez-vous point &’in-
quietude fur les Habitaos de cette grande
Terre Auftrale,quinouseft encore entiere-
mentinconniie ? Nousfommes portez eux
& nous fur un mefme Vaifleau dont ils oc-
cupent laProiie, & nouslaPouppe. Vous
voyez que dela Pouppe a la Proiieiln’ya
aucune communication, & qu’a unbout
dau Navire on ne fcait point quelies Gens
font a Pautre, ny cequ’ils y font, & vous
voudriez fcavoir ce quife pafle dans la Lu-
ne, danscetautre Vaifleau qui navige loin
de nous par les Cieux ? bty
Oh! reprit-elle,ije compte les Habitaus
dela Terre Auftrale pour connus, parce
qu’aflurément ils doivent nous reflembler
beaucoup, & qu’enfin on les connoiftra
guand on voudra fe donner la peinedeles
aller voir ; ilsdemeureront totjoursla , &
ne nous échaperont pas, mais ces Gens de
laLune, onneles connoiftra jamais, cela
eft defefperant. Sije vousrépondoisferien-
fement , repliquay-je , quwon ne fgait ce
qui arrivera , vous vous moqueriez de moy,
& jele meriterois fans doute. Cependapt
je me défendrois aflez bien, {i je voulois,
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